
- TEXTE DU CLIP -

Que sont devenus, 
Anna, 12 ans..., 
Rynat, 5 ans…
Zlata, 4 ans…
Serhiy, 16 ans…
Anastasia, Dmytro, Ilya, Maria, Yaroslav, Varvara...,

En Ukraine, des dizaines de milliers d’enfants ont été arrachés à leur terre natale, déportés seuls ou avec leur famille, au plus 
profond de la Russie.

Oui, en Ukraine, les soldats russes raflent les enfants dans les crèches, dans les hôpitaux, dans les orphelinats, dans les écoles et 
même dans des colonies de vacances…

Sous prétexte humanitaire, des populations sont déplacées de force vers la Russie.

Elles passent d’abord par des camps de filtration ou les ukrainiens sont fouillés et questionnés. On les trie. 

Les mauvais ukrainiens, partisans de la liberté et de la démocratie sont séparés de leurs enfants avant de connaître eux-mêmes 
un triste sort.

Par bus, par train, par avion, les enfants isolés ou avec leur famille, sont dispersés dans l’immense Russie jusqu’aux confins de la 
Sibérie.

Ils sont un butin de guerre.

Des familles russes sont recrutées et payées pour adopter des enfants ukrainiens.

On leur distribue, en grande pompe, des passeports russes qui parfois modifient leur état civil.

Ils vont être « désukrainisés »et « Russifiés » à marche forcée pour effacer leur langue, leur passé et entrer dans l’empire du 
mensonge.

Les récalcitrants sont envoyés dans des camps militaires en Tchétchénie.

Cette odieuse déportation des enfants a été décidée par Poutine, avant même l’invasion de l’Ukraine.

Il en a confié l’exécution à sa commissaire aux droits des enfants Maria Lvova Belova, placée directement sous ses ordres.

Et ce n’est qu’un début, car elle le dit elle-même : « Nous ne prenons que des choses qui nous appartiennent, nous avons com-
mencé artisanalement, nous devons poursuivre industriellement ».

En droit international, déporter des enfants, vouloir éradiquer un groupe national, est plus qu’un crime : c’est un acte de géno-
cide.

Alors il faut agir.

Pour mobiliser l’opinion publique,

Pour que gouvernements, instances internationales, organisations humanitaires exigent qu’on recense les enfants déportés, et 
qu’on organise leur rapatriement.

Pour qu’une justice internationale se saisisse rapidement de ces crimes afin que les instigateurs, les acteurs et les complices de 
ces déportations comprennent qu’ils devront rendre des comptes.

Nous sommes la voix des enfants ukrainiens.

Il n’y aura jamais de paix juste sans le retour de ces enfants volés.

À bientôt les enfants.


